
La titrisation, pour mobiliser l’épargne
locale et alléger les bilans des
institutions financières

La gestion active de la dette publique,
pour préserver les équilibres
macroéconomiques

Le financement des infrastructures, à
travers des montages innovants et des
instruments hybrides

Les partenariats public-privé structurés,
afin de catalyser les investissements
privés dans les services essentiels

Les financements durables, pour
soutenir les projets à fort impact social,
environnemental et climatique

Le trade finance, pour sécuriser les
importations stratégiques et soutenir
les chaînes de valeur régionales

Et enfin, l’innovation digitale, comme
vecteur d’inclusion financière et
d’intermédiation renforcée

INNOVATIONS FINANCIÈRES ET TRANSFORMATION
STRUCTURELLE DES ÉCONOMIES AFRICAINES :

titrisation, financements durables et souveraineté

Une nouvelle approche s’impose : plus intégrée, plus agile, et mieux alignée sur les enjeux
structurels du continent. Plusieurs leviers stratégiques méritent une attention particulière :

Aujourd’hui, face à des tensions budgétaires croissantes – liées notamment au poids de
la dette – et à un déficit de financement des infrastructures désormais estimé à plus
de 108 milliards de dollars par an, les approches traditionnelles atteignent leurs limites.
Dans un contexte où les besoins globaux dépassent 130 milliards de dollars chaque
année, il devient impératif de mobiliser des solutions financières innovantes, ancrées dans
les réalités africaines.

Autant d’instruments à fort potentiel, encore trop peu mobilisés à l’échelle africaine.
Depuis l’adoption du règlement sur la titrisation dans l’UEMOA en 2010, 25 opérations
ont été réalisées pour un montant cumulé de plus de 2 000 milliards FCFA. Rien que
sur les cinq dernières années, 19 d’entre elles ont représenté plus de 1 000 milliards
FCFA. Le potentiel est tangible, à condition d’être structuré à l’échelle continentale.

L’Afrique redéfinit sa trajectoire financière. Une nouvelle ère s’ouvre, portée par des
décideurs ambitieux, des entrepreneurs engagés et des institutions innovantes qui
veulent libérer tout le potentiel du continent.
Les idées sont là. L’énergie aussi. Mais pour concrétiser cette dynamique, il faut des outils
financiers adaptés aux réalités du terrain. Et le défi est de taille : les contraintes d’accès au
financement s’intensifient.
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FINANCEMENT DES PME/TPE
Bâtir des synergies entre fintech,
microfinance et structuration financière.5

FINANCE DURABLE ET INFRASTRUCTURES SOCIALES
Passer de l’intention à l’exécution, en
identifiant des modèles reproductibles.4

TRADE FINANCE ET FINANCEMENTS STRUCTURÉS
Répondre aux urgences du financement
du commerce intra-africain.3

RÉGULATION, NOTATION, FISCALITÉ
Construire un environnement crédible,
attractif et favorable à l’innovation financière.2

PANORAMA DU MARCHÉ AFRICAIN DE LA TITRISATION
Etat des lieux, dynamiques régionales,
obstacles et leviers.1

Pour structurer, ensemble, l’avenir financier du continent.
Rendez-vous le 25 septembre 2025 à Dakar, Sénégal

Le 25 septembre 2025 à Dakar, le Forum SFA réunira les décideurs clés de
l’écosystème financier : investisseurs institutionnels, banquiers, assureurs,
professionnels des marchés de capitaux, experts en structuration financière, dirigeants
de fintechs, sociétés de gestion d’actifs, représentants d’institutions de financement
du développement et régulateurs, opérant sur les marchés africains et internationaux.
Ce forum s’impose comme le rendez-vous incontournable de la structuration
financière en Afrique. Une plateforme pour débattre, explorer et accélérer l’émergence
de solutions innovantes, adaptées aux ambitions du continent.
Les discussions s’articuleront autour de cinq axes structurants :

Un rendez-vous stratégique pour accélérer la
structuration financière du continent

À travers ce forum, l’ambition est claire : passer du constat à l’action, et construire collectivement
une nouvelle génération d’outils financiers africains, adaptés, inclusifs et pérennes.
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